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DEUX RIVES

QASPE

Financement du 
Centre de cancérologie
L Association du cancer de I Est et les 
caisses populaires Desiardms de la Gaspesie 
et des Iles entreprennent une nouvelle 
activité en vue de financer la construction de 
f hôtellerie du Centre de cancérologie de 
I Est du Quebec Sous le theme ■■ Brique par 
brique », une quarantaine de caisses 
populaires ont mis en vente depuis quelques 
jours des briques symboliques afin de 
récolter en Gaspesie environ 40 000 $ La 
brique se vend 200 $ et peut être payee 
sur quatre ans. De plus, la Fédération des 
caisses populaires participera elle aussi 
pleinement a trois activités de financement 
afin de recueillir 200 000 $ notamment 
auprès des PME du territoire Gaspésie-Les 
Iles. L Association du cancer de l'Est a 
encore besoin de 1 400 000 $ pour 
entreprendre la construction de son 
centre d'hébergement au printemps.

EST DU QUEBEC

Rencontre au 
Parti québécois
L exécutif régional et le Conseil régional 
du Parti québécois du Bas-Saint-Laurent, de 
la Gaspésie et des îles-de-la-Madeleine se 
réuniront, les samedi 27 et dimanche 28 
novembre, à Rimouski. Ces deux 
organismes assument de nombreuses 
fonctions dont le lien entre les 
circonscriptions et l'exécutif national ainsi 
que la coordination entre les différents 
comtés.

LA POCATIÈRE________________

Trois boursiers de 
l’Institut de technologie
Trois étudiants de l'Institut de technologie 
agro-alimentaire de La Pocatière ont reçu 
chacun une bourse de 2500 $ de 
Industries, Sciences et Technologies 
Canada. Il s'agit de Nathalie Dumont, de 
Saint-Arsène, près de Rivière-du-Loup, 
d Amélie Lepage, de 
Saint-Raymond de Portneuf, et de Steve 
Pelletier, de Saint-Aubert. Ces bourses, 
qui peuvent être renouvelées a deux reprises, 
visent à récompenser les étudiants 
performants dans leur champs d’étude.

LE SOLEIL
POUR ABONNEMENT: 1-800-463-2362

«sans trais)

CÔTE-DU-SUD

Salon 
du livre
Le deuxième Salon du livre de la 
Côte-du-Sud aura lieu, du 25 au 28 
novembre, à la salle communautaire de 
l'amphithéâtre Llslet-Nord de 
Saint-Jean-Port-Joli. À cette occasion, les 
organisateurs lanceront la synthèse de 
I Histoire de la Côte-du-Sud produite par 
l'Institut québécois de recherche sur la 
culture. Plusieurs auteurs seront aussi à 
cette manifestation culturelle, dont Pierre 
Morency et Madeleine-Ouellette 
Michalska Une vingtaine d'exposants seront 
présents lors de salon qui commence 
demain.

MATANE

Intégration 
du visage
La galerie photo-vidéo L'Espace f: 
propose, à compter d'aujourd'hui et jusqu'au 
19 décembre, l'exposition << On ne fait que 
passer » de Gilles Masse, un artiste de 
Trois-Rivières qui, par le passé, s'était 
surtout intéressé à la photographie de 
l’architecture et de la nature. Depuis 
quelques années, il aborde le portrait ou 
plutôt l'intégration du visage dans ses 
images. En photographiant les personnes en 
gros plan tout en gardant la mise au point 
à l'infini, les détails se perdent pour ne 
conserver que l’expression la plus intime 
Le vernissage des photos noir et blanc qu’il 
propose se déroulera aujourd'hui, à 17 h. 
L'artiste sera présent De plus, il participera à 
une rencontre-causerie, le vendredi 26 
novembre, de 12 h à 13 h, au local 163 du 
cégep.

Projet privé sur la rivière aux Rochers à Port-Cartier

$
PORT-CARTIER — La 
firme montréalaise Hydro Fl 
désire construire trous 
minicentrales 
hydroélectriques d une 
capacité totale d’environ 30 
mégawatts sur la rivière 
aux Rochers, à Port-Cartier.

Le projet de 60 millions $ 
pourrait créer 300 emplois 
pendant deux ans sur la 
Côte-Nord et engendrer des 
postes permanents par la 
suite.

par ALAIN-A BOUCHARD
collaboration specie

La première centrale serait en- 
gee près de la route 138 et les 
autres respectivement a deux et 
10 kilometres en amont de la 
riviere à saumon. Chaque cen­
trale aurait une puissance d’en­

viron 10 MW et la production 
totale du projet serait vendue a 
Hydro-Quebec

Le site de la rivière aux Ro­
chers a ete choisi pour l'impor­
tance de son débit, mais aussi 
parce que la construction des 
barrages n'aurait pas dimpacts

Prix spécial du jury au gala de la PME
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Le magasin a rayons Greenberg a remporté le prix spécial du jury, samedi soir, lors du gala de la PME de la chambre dé 
commerce de Port-Cartier. Sur la photo, le président d’honneur de la soirée, M. Clermont Levasseur, de Normick-Perron remet 
e prix a la gérante Monique Langis, son assistante Lucie Sergerie et la directrice Judith Bacon. La clinique visuelle Iris, 
imprimerie bureautique Cartier et Bois de construction Sept-lles/Port-Cartier ont remporté le premier prix respectivement dans 

les categories très petite, petite et moyenne entreprise de l'année. Le prix du public a été remis à Équipement de bureau du Nord.

sur le saumon de cette rivière. 
C'est ce qu'affirme M. Jean 
Rock, vice-president d'Hydro 
PL

« Présentement, le saumon 
de la rivière aux Rochers est 
capture dans un piège dès qu'il 
entre dans le cours d'eau car il 
y a d'importantes chutes qui 
l'empêchent d'avancer. Il est 
ensuite transporte par camion- 
citerne et telàché 15 kilomètres 
plus au nord. Nos amenage­
ments hydroélectriques se­
raient situes entre le point de 
capture et celui de liberation. 
Nous pouvons donc affirmer 
que les saumons ne seront pas 
affectes par notre projet. »

Hydro PI a tout de même 
rencontre les représentants de 
l'Association de protection de la 
rivière aux Rochers et les inter­
venants socio-économiques de 
Port-Cartier, la semaine der­
nière, afin d'obtenir leurs com­
mentaires et questions. « La col­
laboration avec les gens de la 
region est très importante pour 
nous, souligne M. Rock. Ils 
connaissent le coin et peut-être 
pourront-ils même améliorer 
notre projet initial. »

Si le projet est accepté par la 
municipalité et les autres ins­
tances décisionnelles, Hydro PI 
prévoit débuter les travaux de 
construction au printemps 
1994. La firme laisse miroiter 
des retombées économiques in­
téressantes pour la région im­
médiate de Port-Cartier. « La 
priorité sera accordée aux tra­
vailleurs locaux lors de l'em­
bauche de la main-d'oeuvre, af­
firme le vice-président d'Hydro 
PL II en va de même pour l'a­
chat de matériaux et l'octroi de 
contrats. »

Quelque 300 emplois se­
raient crées pendant deux ans 
lors de la construction des cen­
trales. Le fonctionnement des 
installations hydroélectriques 
nécessiterait par la suite l’em­
bauche de 15 employés perma­
nents. L’echéancier d'Hydro PI 
prévoit une mise en service dès 
le début de 1996.

Des amateurs créent un grand orchestre 
symphonique propre à l’Est du Québec

RIMOUSKI — Malgré l'absence d'une salle de spectacles 
adéquate à Rimouski, des amateurs de grande musique de l'Est 
de la province viennent de former l’Orchestre symphonique 
de 1 Estuaire du Saint-Laurent (OSES), qui comptera une 
cinquantaine de musiciens.

par ERNIE WELLS
collaboration spaciale

« Il est vrai que nous serons à 
l’étroit en ce qui regarde les 
salles disponibles, mais nous 
devions combler ce besoin 
culturel du milieu qui ne date 
pas d'hier. Par tradition, Ri­
mouski avait déjà un grand or­
chestre, il y a une près d’une 
centaine d'années, dans le 
temps du Séminaire, et le der­
nier orchestre a été dissous en 
1987, après cinq ans d’existen­
ce. L'intérêt du public pour la

musique symphonique remonte 
à très loin dans le temps », a dit 
le président de la nouvelle for­
mation musicale, M. Louis 
Arsenault.

Après des mois de travail, 
l’Orchestre symphonique de 
l'Estuaire du Saint-Laurent 
(OSES), compte déjà sur la par­
ticipation volontaire et bénévole 
d'une trentaine de musiciens. 
« Mais notre objectif est de 
nous rendre à 49 musiciens. 
Notre premier noyau de musi­
ciens provient du Conservatoire 
de musique de Rimouski. De La

Pocatière à Amqui et Matane, il 
y a d’excellents musiciens qui 
viendront joindre les rangs de 
cette nouvelle formation dont le 
siège social est à Rimouski », a 
précisé M. Arsenault.

Selon ce dernier, il est d ores 
et déjà acquis que le nouvel or­
chestre pourra donner son pre­

mier concert au début de l’été. 
Les répétitions doivent com­
mencer au début de 1994. Un 
professeur de violon au Conser­
vatoire de musique de Rimous­
ki, M. Jacques Montgrain, a été 
libéré partiellement de l’institu­
tion pour agir en tant que chef 
d’orchestre.

M. Arsenault tient à préciser 
que le rayonnement du grand 
orchestre sera suprarégional. 
« Nous avons des administra­

teurs de Rimouski, de Mont-Joli 
et bientôt de la Vallée de la Ma- 
tapédia et de la région de Riviè- 
re-du-Loup. Si nous avons uti­
lisé le mot estuaire, c’est aussi 
en référence aux deux rives du 
Saint-Laurent car nous espé­
rons aussi rejoindre les ama­
teurs et les musiciens de la 
Côte-Nord », dit-il.

Quant à cette absence d’une 
salle de spectacles adequate à 
Rimouski, un dossier qui fait la 
manchette depuis quelques 
mois, M. Arsenault précise qu’il 
restera toujours les églises pour 
présenter des concerts, en at­
tendant une vraie salle de spec­
tacles. Quant à la salle Georges- 
Beaulieu, du cégep de 
Rimouski, « celle-ci est un peu 
restreinte pour notre orches­
tre», a conclu M. Arsenault.

La Pocatière
19 millions 
pour les 
chômeurs
LA POCATIÈRE — Le 
Centre d’emploi du 
Canada de la 
Pocatière a versé, en 
1992-1993, près de 
19 millions $ en 
prestations de 
chômage.

Près de 3700 demandes 
de prestations ont été en­
registrées. La durée 
moyenne des prestations 
a été de 26 semaines. Une 
somme de 2,9 millions $ a 
aussi été consacrée au 
programmes et aux ser­
vices d'emplois comme le 
Comité d’aide au dévelop­
pement des collectivité.

Véhicules gouvernementaux cibles de vandales
GASPÉ — Des véhicules 
du ministère des Forêts, à 
Gaspé, ont été la cible de 
vandales vers la fin de la 
semaine demiere, à la base 
de Chandler. Le ministère des 
Forêts croit que ces 
méfaits sont le résultat d'une 
opération de surveillance 
cxcercée contre une dizaine 
d'individus qui coupent du 
bois illégalement sur des 
terres publiques depuis

quelques jours.

par MARIE-LISE DIONNE
collaboration spéciale

Une source du ministère des 
Forêts a confié au SOLEIL que, 
la semaine dernière des indivi­
dus auraient été pris en flagrant 
délit par des techniciens fores­
tiers alors qu'ils s'affairaient à 
couper du bois sur les terres du 
gouvernement québécois dans 
le secteur nord de Chandler,

plus précisément dans le rang 
40.

Les techniciens du ministère, 
qui avaient été mis au courant 
de ces pratiques illégales, effec­
tuaient alors une opération de 
surveillance.

Des constats d’infraction et 
des plaintes ont immédiatement 
été enregistrés contre les indivi­
dus en question afin éventuelle­
ment de transmettre le dossier 
au ministère de la justice.

Selon le fonctionnaire des

Forêts, curieusement, c'est 
quelques jours plus tard, soit 
après ces événements que les 
véhicules du ministère sta­
tionnés au bureau de Chandler 
ont été endomagés pour un mil­
lier de dollars
approximativement.

Toutefois, il semble que rien 
n'ébranle ces coupeurs d'arbres 
illégaux puisque, encore hier, le 
ministère continuait d’observer 
les faits et gestes des individus 
occupés à poursuivre leur oeu­

vre dans le secteur de Chandler.
Selon toute vraisemblance, 

deux possibilités peuvent pous­
ser la dizaine d’individus a agir 
de la sorte, soit couper ce bois 
pour se chauffer ou encore le 
tailler en « pitoune » pour tenter 
de le vendre à la papetière 
Gaspésia.

Au moment de mettre sous 
presse LE SOLEIL ignorait tou­
jours si la Sûreté du Québec 
avait été appelée à intervenir 
dans cette affaire.
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Louis-Guy

LEMIEUX
La Société des Dix

n dit : connaître le passé pour comprendre le présent. J’ajoute­
rais : et pour voir venir.
Les historiens sont des gens modernes. Modernes et prévoyants. 
Autant je me méfie des futurologues et autres astrologues, autant je 
ferais confiance aux historiens pour savoir de quoi demain sera fait. 
La vie est un étemel recommencement, a dit le sage.

Vendredi midi, pendant que le vin nouveau coulait à flot dans les 
rues de Québec, la Société des Dix se réunissait, sobrement à son 
habitude, dans un restaurant de Sainte-Foy. Cette académie d'histo­
riens avait bien choisi sa journée. Elle accueillait deux nouveaux 
membres à autant de fauteuils vacants : Gilles Gallichan s’asseyait 
dans le fauteuil de Luc Lacourcière et Michel Lessard, dans celui 
d’André Sévigny. Ces nominations assuraient la pérennité du grou­
pe, tout en garantissant la survie d’une revue d’histoire précieuse, 
« Les Cahiers des Dix ».
Triés sur le volet

En dehors du milieu universitaire et encore, peu de gens connais­
sent l’existence de la Société des Dix. Les feux de la rampe sont le 
dernier souci de cette société savante. Pourtant, ces gens comptent 
parmi les historiens les plus actifs et les plus influents au Canada 
français. Ils ont marqué profondément la recherche historique chez 
nous. Leurs travaux réunis feraient pas loin d’une bibliothèque com­
plète. Leur contribution à l’étude de l’histoire canadienne-française, 
la grande et la petite, est inestimable.

En plus des deux nouveaux venus, les membres de la Société des 
Dix s’appellent Pierre Trépanier, P. Lucien Campeau s.j., Roger Le 
Moine, Claude Galameau, André Savard, P. Benoît Lacroix o.p.,

Dom Guy-M. Oury et André Vachon.
La Société des Dix a été fondée à Montréal, en 1935, par un 

groupe de passionnés d'histoire. Des l’annee suivante, les premiers 
animateurs de cette « mutualité littéraire » publiaient le premier 
« Cahiers des Dix ». La société du même nom prépare son 48e 
numéro.

Les membres, triés sur le volet et élus par leurs pairs à l'unani­
mité, s’engagent à fournir un article a chaque numéro. Ils s’engagent 
aussi à s’entraider dans leurs travaux de recherches. Comme ils sont 
tous spécialisés dans un domaine pointu de l'histoire, cela donne une 
oeuvre considérable Quand on pense que des gens comme Victor 
Morin, E.-Z. Massicotte, Pierre-Georges Roy, Albert Tessier, Jean 
Bruchési, Jean-Charles Bonenfant, Robert-Lionel Séguin, Jacques 
Rousseau, Raymond Douville et d'autres ont occupé l’un ou l’autre 
des 10 fauteuils de la société, on comprend l’intérêt que ces Cahiers 
représentent. Leurs travaux ont inspiré la littérature et le cinéma 
local, en plus des chercheurs professionnels.

Les nouveaux historiens
Les historiens remontent à la plus haute Antiquité, pour paraphra­

ser Alexandre Vialatte. C’est sympathique, mais la réalité est plus 
courte. Le premier historien formé dans une université québécoise 
est l’actuel secrétaire de la Société des Dix, Claude Galameau. Il 
vient à peine de prendre sa retraite de l’université Laval. Les deux 
nouveaux membres accueillis vendredi, Gallichan et Lessard, sont 
des élèves du professeur Galameau. L'enseignement du droit dans 
nos universités est à peine plus âgé. Les sciences humaines sont 
jeunes. Certaines spécialités sont déjà en train de disparaître avant 
même que d’avoir vraiment vécu. On remet en question l’enseigne­
ment de la philosophie dans nos écoles. C’est tout dire.

L’histoire, elle, n’a pas dit son dernier mot. Heureusement. Notre 
histoire, la vraie, n’a pas encore été écrite. Des dizaines d’historiens 
et d’archéologues sont en train d’y voir. Et ils publient dans une 
langue accessible à tous, il était temps, le résultat de leurs re­
cherches. Les Presses de l’université Laval, avec la venue, notam­
ment, d’un Denis Vaugeois, concurrencent maintenant sur leur 
terrain les éditeurs populaires. Et ce n’est qu’un début. La connais­
sance n'appartient pas qu’à ceux qui la possèdent.

Les nouveaux historiens savent ce qu’ils doivent à la Société des 
Dix et à leurs « Cahiers ».

On peut trouver « Les Cahiers des Dix », anciens et nouveaux, à la 
librairie La Liberté, centre Innovation, 2360, chemin Sainte-Foy.

ATR de la Gaspésie

Les grévistes occupent 
le bureau municipal 
de Bonaventure
BONAVENTURE — Les six employées en grève de l'Association 
touristique régionale de la Gaspésie, aidées d’une soixantaine de 
sympathisants, ont occupé pendant environ une heure les 
bureaux de la municipalité de Bonaventure, hier après-midi, afin de 
protester contre l'attitude du président de l’ATR, Denis 
Blanchette.

par QIUES GAGNE
collaboration spaciale

Les grévistes, appuyées de syndi­
qués de la fonction publique en 
réunion à Carleton, s’insurgent 
contre la lenteur des négociations, 
qui ont de nouveau achoppé lors 
de la demiere rencontre entre les 
deux parties, le 17 novembre. La 
grève dure depuis plus de six 
mois.

« M. Blanchette est un employé 
de la municipalité de Bonaventure 
qui recevra son salaire l’an pro­
chain même s’il n’y pas de tou­
ristes en Gaspésie. Mais ce n’est 
pas comme ça pour tout le monde. 
On veut demander à la mairesse 
de Bonaventure, Suzette Arse­
nault, si elle approuve l’attitude de 
son directeur des loisirs, qui re­
présente aussi la municipalité à

l’ATR », a indiqué la porte-parole 
des grévistes, Christine 
Saint-Pierre.

Les employées de l’ATR veu­
lent aussi saisir le ministre du 
Tourisme, André Vallerand, de la 
gravité de la situation, puisque le 
ministère finance les deux tiers du 
budget annuel ùc l'association, 
avance-t-elle.

M. Blanchette et Mme Arse- 
neault n’étaient pas à l’hôtel de 
ville lors du passage des manifes­
tants, mais le premier a déploré, 
après coup, le geste des grévistes. 
« Ce n’est pas la façon de régler le 
litige ; c’est à la table de négocia­
tions que ça va se faire. Il est re­
grettable d’impliquer l’organisa­
tion municipale dans le conflit », a 
réagi M. Blanchette, qui a qualifié 
de « déplacé » le passage des ma­
nifestants à l’hôtel de ville.

Une Témiscouataine fête ses 105 ans Concours de gâteaux aux fruits Forcené appréhendé à Matane
RIVIÈRE-DU-LOUP — Mme Clarisse Marier-Keays, originaire de la KAMOURASKA—La période des fêtes est propice aux démonstrations MATANE — Un individu a 
municipalité de Saint-Louis du Ha ! Ha !, dans le Témiscouata, a fêté culinaires. Le Musée de Kamouraska ne sera pas en reste puisqu’un tenu les policiers en haleine 
dimanche son 105e anniversaire de naissance. Mme Marier-Keays concours du meilleur gâteau aux fruits de la région a été lancé pour les durant cinq heures, dans la 
réside actuellement au centre d’accueil Villa Fraserville de amateurs de cuisine. La date limite est le 10 décembre à 17 h avant de nuit de lundi à hier, lorsqu'il a 
Rivière-du-Loup. La doyenne de la région de Rivière-du-Loup a résidé déguster, le dimanche 12 décembre à 14 h. prétendu qu’il était armé et
en appartement jusqu’à l’âge de 94 ans. qu’ü détenait ^ 0tage...alors

La chemise Arrow à 19.99, 
la tentation de faire plaisir 

plusieur^Joiiril un être cher !
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Une offre spéciale du fabricant et une occasion à ne pas laisser passer ! Ces chemises «Fairfield» Arrow de première qualité vous sont 
offertes à un prix très avantageux. Confectionnées au Canada en polyester et coton, elles ont toute l'ampleur voulue pour une plus grande 

aisance de mouvement. Col et poignets fusionnés. La sélection comprend des chemises en toile blanche, des tons sur tons,
des tons unis mode et des rayures.

Encolures : 141/2 à 16V2, manches : 32 à 33; encolures : 15’/2 à 17’/2, manches : 34 à 35. Magasinez tôt, pour profiter du meilleur choix !
Rayon des chemises pour hommes, 228.

Nous partageons vos joies à Ml
EATON

Argent remis si la marchandise ne satisfait pas

que c’était faux.

par ISABELLE DUCAS
LE SOLEIL

Steve Perry, 30 ans, a communi­
qué avec l’opératrice de Bell Ca­
nada, vers 21 h 30 pour signaler 
qu’il détenait sa copine en otage 
dans sa résidence de la rue Soucy, 
à Matane, et qu’il pourrait la tuer. 
Il a ensuite appelé la sûreté muni­
cipale de la ville pour signaler aux 
policiers qu’il ferait feu sur qui­
conque tenterait de s’approcher 
de la maison.

Malgré cet avertissement, les 
policiers de Matane et ceux de la 
Sûreté du Québec se sont rendus 
discrètement sur les lieux, alors 
qu’on demandait l’assistance de 
l’escouade du crime majeur de Ri- 
mouski et de l’escouade tactique 
de la Sûreté du Québec à Québec.

Une vingtaine de policiers ont 
participé à l’opération, mais ils 
n’ont pas eu à intervenir par la 
force puisque L’individu s’est 
rendu vers 2 h 45, à la suite de 
négociations téléphoniques. Les 
policiers ont par la suite visité 
i’appartement et ils n’y ont trouvé 
ni otage, ni arme à feu. Steve Per­
ry doit comparaître aujourd’hui au 
palais de justice de Rimouski.

I&IM1 QUÉBEC ET LA RÉGION

■ IMAX/France-Film: 
le zonage d’abord

QUÉBEC — Si le projet de cinéma 
IMAX que le groupe France-Film 
veut relancer en collaboration 
avec le promoteur Jean-Charles 
Latour n’est pas conforme au 
règlement de zonage en vigueur 
dans le Vieux-Port, la ville 
n’émettra aucun permis. C’est ce 
qu’a déclaré hier Richard Laçasse, 
l'attaché de presse du maire Jean- 
Paul L’Allier, lorsqu’interrogé sur 
la demande de « réactivation de 
permis» présentée jeudi dernier 
par le groupe. Il a rappelé qu’à la 
veille de la présentation de cette 
demande, le comité exécutif avait 
pris la décision, exécutoire le jour- 
même, d’uniformiser à 15 mètres 
la hauteur permise pour tout 
nouvel édifice dans le Vieux-Port, 
et cela conformément aux 
orientations du nouveau plan 
directeur. Aucune dérogation ne 
sera permise.

Le pont Lavigueur 
est très amoché

QUÉBEC — Le pont Lavigueur, 
sur la rivière Saint-Charles, entre 
les quartiers Stadacona 
(Limoilou) et Saint-Roch, à 
Québec, est dans un piètre état. 
Ses travaux de réfection, qui 
devaient débuter ces jours-ci, sont 
actuellement retardés dans 
l’attente d’une décision du comité 
exécutif de la ville de Québec. 
Deux scénarios sont envisagés : 
ou on effectue une réfection 
complète ou on le démolit pour en 
construire un autre. Deux 
solutions plus coûteuses que celle 
prévue. Le problème ? Les piliers 
de béton qui supportent 
'armature sont dans un état de 

détérioration avancée, ce qui 
n'avait pas été prévu par la firme 
d'ingénicurs-consultants ni par le 
service d’ineénierie de la ville
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L'événement réalise enfin un surplus financier

Succès inespéré du 30e Festival de la crevette
MAT ANE — Les organisateurs du 30e Festival de la crevette de 
Matane, tenu du 23 au 30 juin, en sont satisfaits sur toute la ligne.

■ Eleves poetes
NEW RICHMOND - Sous le 
titre Poemes. les 117 eleves 
de premier cycle du 
secondaire de l'école Le bois 
vivant, de New Richmond, 
lanceront leur recueil, le 
vendredi 26 novembre a 
14 h 45, à la place 
Suzanne-Guité. dans le cadre 
du Salon du livre de la 
Gaspesie et des îles. Chaque 
elève a créé son poème et l a 
lui-mème illustre Grâce a la 
collaboration des cours 
d’informatique, d’arts et de 
français, le projet s’est realise 
entre septembre et 
novembre. . Financièrement, 
le recueil a reçu l’appui de la 
commission scolaire 
Miguasha. en plus de profiter 
des recettes de la course 
annuelle des petits canards 
de l’école Le bois vivant.

par ROMAIN PELLETIER
c ottaDoration spéciale

Non seulement, une foule d’orga­
nismes ont pris a leurs risques la 
tenue des activités auxquelles la 
population a participe en grand 
nombre, mais en plus, la Festival a 
fait ses frais, voire un surplus. De 
fait, l’excédent des revenus 
(111 584 $) sur les dépenses 
(96 467 $) est de 15 117 $ compa­
rativement à un déficit de 10 730 $ 
l’annee précédente. Le deficit ac­

cumule s'établit maintenant a 
6167$.

Au cours de l'assemblee gene­
rale annuelle, mardi soir, le presi­
dent sortant du conseil d'adminis­
tration, Louis Pelletier, a remercie 
les commanditaires, les orga­
nismes qui « ont monte cette for­
midable organisation qui fait l’or­
gueil de Matane et sa promotion 
sur les plans regional et provin­
cial. Et à la population qui a si 
bien répondu à son invitation ».

La directrice generale, Muriel

Langlois, estime que ce succès 
tient presque du miracle « Maigre 
un budget d’exploitation coupe de 
moitié, a-t-elle dit en substance, 
nous avons réussi à redonner un 
elan au festival dont l’existence 
avait été fortement remis en ques­
tion. Nous avons trouvé une for­
mule qui a plu car la participation 
l’a prouvé. Elle passe par la cen­
tralisation des activités a Place du 
festival (ancien Camp des bû- 
cheux), l'implication des orga­
nismes et la réduction de la duree 
de la fête. »

Selon M. Pelletier, quarante ac­
tivités majeures se sont tenues sur

les sept jours de festivités, soit au­
tant et même plus que ce que pré­
sentaient « les gros festivals » qui 
s’étendaient sur deux fins de se­
maines. Les plus courues : le de- 
file, Place du Festival (8000 per­
sonnes), le rassemblement des 
familles Bouffard (plus de 900 
personnes), la soiree « Video dan­
se MusiquePlus » (800 jeunes), le 
Super Party hot-dogs Gailuron, la 
balade à bicyclette et le super-bin­
go (600 personnes).

Cette annee, l’organisation du 
Festival a tire ses revenus princi­
palement de la loterie (33 500$), 
du Club des Mille $ (22 000 $), des

commanditaires (14 505 $). de ses 
activités benefices (8978$), du 
gouvernement du Quebec 
(8860$), des ventes de crevettes 
(7697 $). de la restauration et de 
la vente de boissons (6050 $) et de 
l’Office du tourisme et des 
congrès (5000$)

Pour Mme Langlois, « le senti­
ment d'appartenance des mem­
bres du comité organisateur et le 
goût de continuer pour plusieurs 
d'entre eux pour le 31e sont la 
preuve que les résultats du Festi­
val 1993 sont positifs». L’an pro­
chain, a-t-elle precise, il se tiendra 
aux mêmes dates que cette année, 
soit du 23 au 30 juin.

POUR UN NOËL BRANCHÉ 
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Téléphones 
en mousse 
rabais *20
ÔQ95ch

Cinq modèles tout à fait uniques pour ceux qui 
apprécient l'inhabituel. 4318133
Sans cordon 10 canaux 
rabais «30

Choisit automatiquement le plus clair de 10 
canaux avant que vous composiez. 43-8841

Machine à sous

6995
Un brin de Vegas sur la 
table! Faites vos jeux et 
vous vous amuserez où 
que vous soyez. Pour 1 
ou 2 joueurs, mise varia­
ble, son. 60-2420

Répétition de poche
rabais «3

'12:95
Mémorisez et répé­
tez la séquence lu­
mineuse. 60-2468

Imprimante 
rabais «30

29988

SRG 40 canaux 
rabais 
s40

14915
Limiteur automatique 
pour une meilleure ré­
ception. Fonction de vé­
rification indiquant si les 
piles sont faibles. Agrafe 
de ceinture et deux blocs 
de piles. 21-1665

m
M Walkie-talkie SR6

rabais
«19

1988
1 canal, 50 milli­
watts. Idéal pour les 
enfants. Rend leurs 
excursions plus amu­
santes. Avec antenne 
télescopique pour 
meilleure réception.
Dragonne. 21-1612

Balayeur 
rabais «50

149^
Portatif programmable 
10 canaux. Donne ac­
cès à 22 000 fréquen­
ces. Appoint de mé­
moire, délai de balaya­
ge. Verrouillage de cla­
vier et de canal. 20-302
L'usage mobile des balayeurs 
d ondes peut être sujet à regie- 
mentation gouvernementale

Radio AM/FM 
rabais s5

1488
Étanche à l’eau pour 
écouter sa musique 
préférée sous la dou 
che. 12-784

Choix de deux systèmes de jeux vidéo

13895
Après remise de $11 du fabr.
Sega Genesis II. Nouveau 

design. Avec jeu Sonic 
The Hedgehog 2.
58-1260,149.95 
Jeu portatif couleurs Game 
Gear. Sonic The Hedgehog 2 
compris. Incroyablement exci­
tant. 58-1201..... . . . . . . 149.95

GAME GEAR
Après remise du lab.

13995

4095
Radio-réveil AMfFM cassette

rabais
«10

Endormez-vous au son de la radio ou de votre 
cassette préférée. Bip d’alarme, rappel-réveil, 
pile de secours. 12-8605

ge

Casque d’écoute

Vidéocassette

Écouteurs-boutons avec boîtier 
rabais «10 jtÜÉikx

sîd4988 1988
Oreillettes pour recouvrir 
l’oreille entière et empê­
cher les sons extérieurs 
de s'infiltrer. Cerceau à 
blocage, cordon à point 
d'entrée simple. 33-8351

Unidirectionels in­
clinés. boîtier à en­
rouleur. 33-8115

Paquet de 10 cassettes TDK
APIIAT 4418,04ACHAT <1000 

SPECIAL
Calculatrice 
rabais «7

1988
Modèle de table,
3 touches de mé­
moire. 65-584

Imprimante DMP 205 à ca­
pacité couleur. 24 broches. 
Imprime jusqu’à 140 carac­
tères/seconde 26-2904

ACHAT SPECIAL
10 disquettes 
3.5” PLUS une 
calculatrice en 
boni 2618066 &TDK

19»
Sound
BLASTER

DEMANDEZ LA VÔTRE!
Magasinez plus facilement avec 
une carte Radio Shack. De­
mandez la vôtre dans les maga­
sins et détaillants participants 
Radio Shack MasterCard et 
Visa acceptées

Sound Blaster de luxe
11AOR Pour rendre votre I lllvll 0I multimodal. 
IIV 2518506

Ordinateurs 486SX
À PARTIR DE

169900
Les prix peuvent varier selon le marché 
Vérifiez dans un magasin Radio Shack.

486SXI25 
avec écran 
VGA couleur

DIVISION6h)lf\ITERT2llUCANADA LTÉE

Radio /hack
Pour un Noël branché.

Piles/bandes/CD/accessoires non fournis sauf mention 
contraire Radio Shack rejeTTe toute responsabilité rela­
tive aux erreurs photographiques ou typographiques 
Sauf pour les articles en eîoulement. une commande 
différée sera accordée si un article est épuisé au 
moment du solde Nous indiquons les prix de detail 
reels sans les taxes applicables

Le magasin ou détaillant Radio Shack le plus proche est dans les pages blanches Le solde expire le 30 novembre 1993

A »



i* i

ttmtrn

Le gardien Jocelyn Thibault des Nordiques est littéralement enfoncé dans son but au moment où Claude 
Lemieux des Devils est mis en échec par Craig Wolanin.

«Deux gardiens d’ici, c’est bon 
pour les amateurs» - Brodeur
« On a montré du 
caractère. La dernière fois 
qu’on a comblé un déficit 
de trois buts, c’est pour 
perdre finalement en 
prolongation contre Detroit. 
Ce soir, on a tenu notre 
bout. »

Yves
POULIN

« On savait que les Nordi­
ques pratiqueraient du jeu 
serré, surtout qu’il éprouvent 
de la difficulté à domicile. Pagé 
a de toute évidence préparé son 
équipe pour un tel match. » 

Richer marque moins de 
buts mais dit contribuer autre­
ment. « Je suis moins « offen­
sif » que je voudrais mais je fais 
ma part en désavantage numé-

Ça vient de Martin Brodeur, la 
seconde étoile de la rencontre. 
Il a bien aimé son duel avec 
Thibault. « C'est bon pour les 
amateurs de voir deux gardiens 
d’ici s’affronter. Je suis content 
d'avoir brisé la glace au Qué­
bec. J’aurais sûrement été plus 
nerveux on jouant au Forum. 
C’est moins pire à Québec. »

« Côté hockey, nous aurions 
dû être plus opportunistes. J’ai 
connu mes meilleurs moments 
en deuxième période, face à Sa- 
kic et Kamensky. Ce fut plutôt 
tranquille en première. » 

Thibault a épaté Stéphane 
Richer. Le 44 a bouclé la soirée 
avec 6 tirs. « Je ne l’ai jamais vu 
jouer chez les juniors mais il fut 
superbe ce soir. Il a contrôlé le 
disque tel un vétéran. Les Nor­
diques n’ont pas à s’inquiéter 
de leur avenir devant la cage 
avec lui et Stéphane Fiset. À ti­
tre de Québécois, je suis con­
tent pour lui. »

rique ainsi qu’au niveau des + 
et -. Jacques Lemaire y attache 
beaucoup d’importance. »

De son côté, Claude Le­
mieux se réjouissait d’avoir li­
mité les Nordiques à moins de 
30 tirs et surtout de contrer leur 
attaque massive (0 en 3). Le­
mieux n’est probablement pas 
au courant des problèmes ré­
cents des Fleurdelisés.

Randy McKay exécute un élégant pas de danse devant Curtis 
Leschyshyn.

LES À-CÔTÉS DU MATCH
■ Beaucoup de visiteurs
Il y avait beaucoup de visiteurs sur 
la passerelle des journalistes, hier 
soir. Pas moins d’une dizaine de 
représentants d’équipes du circuit 
Bettman, excluant bien sûr le per­
sonnel des Devils ainsi que celui 
des Kings qui sont arrivés en ville 
hier en prévision de leur match de 
demain avec les Nordiques. On re­
trouvait bien sûr des dépisteurs qui 
effectuaient leur tournée habituel­
le. Et Pierre Gauthier, directeur gé­
néral adjoint des Mighty Ducks 
d’Anaheim, qui se disait en ville 
pour y visiter de la famille. Mais la 
présence de deux bonshommes 
des Flames, le directeur des opéra­
tions/hockey Al McNeil et le directeur du dépistage profes­
sionnel Nick Polano, soulevait des questions. Tout comme 
celle de Bob Plager, vice-président, directeur du développe­
ment des joueurs des Blues de St. Louis. Les clubs de Van­
couver, San José et Winnipeg étaient aussi représentés. Se­
lon un responsable de la salle de presse au Colisée, la 
dernière fois qu’autant de dépisteurs se sont pointés dans la 
Vieille Capitale pour un match, c’est juste avant que Michel 
Petit ne soit échangé.

■ En amour avec Québec
Stéphane Richer adore jouer contre les Nordiques. Et 
surtout dans la Vieille Capitale. D’ailleurs, c’est contre les 
Bleus qu’il a récolté le plus de points en carrière, 27 buts et 
56 points en 52 matchs. « Québec, c’est une vraie ville de 
hockey, a-t-il déclaré. Les amateurs sont connaissants, il fait 
froid, l’ambiance est au hockey. Que peut-on demander de 
plus comme source de motivation ? »

■ Richer pas surpris
Si la grande majorité des observateurs se disent surpris des 
succès des Devils du New Jersey en ce début de saison, 
Stéphane Richer ne l’est pas. « Analysez notre alignement et 
vous allez voir qu’on n’est pas si mal, a-t-il noté. Et avec 
Jacques Lemaire derrière le banc, on est encore meilleurs. »

■ Appel-conférence
Sherry Bassin a fait plaisir à Bell Canada, lundi soir. Il a tenu 
un appel-conférence de trois heures avec tous ses 
dépisteurs, histoire de faire un bilan de leurs explorations à 
travers le monde. « On se parle de façon régulière des 
espoirs qui seront disponibles lors de la prochaine séance de 
repêchage », a confié Bassin.

■ Sous le bistouri le 2 décembre
C’est le 2 décembre, à Toronto, que Owen Nolan sera opéré. 
C’est à la suggestion des Nordiques que Gene McBumey, 
conseiller du bouillant Irlandais, a pris la décision de faire 
appel à un spécialiste de la Ville-Reine. « Owen aurait fait 
confiance aux médecins de Québec, a déclaré McBumey. 
Mais d’un commun accord, on a finalement opté pour un 
médecin de Toronto. » Quant au processus de rééducation, 
McBumey a déclaré que rien n’avait encore été décidé. 
Est-ce que l’équipe va suivre le 11 lors de sa convalescence 
ou sera-t-il suivi à Toronto? Ça reste à voir.

■ Pagé passe aux actes
Insatisfait du rendement de certains de ses joueurs, Pierre 
Pagé les a tout simplement parachutés dans les gradins. 
Andrei Kovalenko, Martin Rucinsky et Chris Lindberg ont 
donc été laissés de côté, tout comme les éclopés Owen Nolan 
(épaule), Paul MacDermid (dos), Stéphane Fiset (dos) et lain 
Fraser (grippe).

■ Duel Thibault-Brodeur
Les partisans de la Ligue de hockey junior majeur du 
Québec ont vu leur souhait exaucé hier soir alors que 
Jocelyn Thibault et Martin Brodeur étaient les gardiens 
partants. Du côté des Devils, le vétéran Viacheslav Fetisov, 
Bernie Nicholls et Ben Hankinson n’ont pas endossé 
l’uniforme.

Nick POLANO

O)
c*>

Q
uébec, Le Soleil, m

ercredi 24 novem
bre 1993


